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Le canal de Plainpalais.
Liaison entre le Rhône et le lac Léman.

Une partie du canal transhelvétique du

Rhône au Rhin

par C. KTj|§2-BARD, ingénieur civil.

1. Généralités.

Le canal français du Rhône au Rhin, construit par
l'Etat en 1830, empruntant le territoire de Belfort et les

Départements du Doubs, du Haut-Rhin et du Bas-Rhin,
est en mesure d'assumer le trafic international nord-sud
dans des conditions avantageuses. Le canal transhelvétique

projeté ne bénéficiera probablement pas du transit,
à moins que le problème soit serré de très près, et que ce

canal offre des avantages de trafic rapide et des frais de

transport susceptibles d'être alignés sur la concurrence
internationale.

Apparemment, les initiateurs de la navigation suisse

envisagent la construction de la voie d'eau par les

collectivités, Confédération, cantons et communes, à fonds
perdu, en prélevant des taxes sur les transports, et
l'exploitation par des compagnies dans le genre des Satram,
H. P. L. M.1; le contact a certainement été déjà pris avec
ces grandes organisations et il se fondera peut-être aussi

une société suisse. On a déjà articulé un chiffre de 15,4
millions de recettes annuelles, ce qui, pour un million
et demi de tonnes, représente 10 fr. 26 la tonne, en

moyenne ; il faut mettre tout en œuvre afin qu'un point
1 Société anonyme des transporta maritimes ; Havre, Paris, Lyon, Mai-

spécial du tracé ne grève pas démesurément les frais de

transport, car il serait délaissé.

Par conséquent, on prévoit en majeure partie des
marchandises importées et exportées par la Suisse, d'où
lutte acharnée, car les chemins de fer, tant français que
suisses, ne se laisseront pas, sans autre, enlever leur
tonnage. Rappelons que, dansSfes années 1925 à 1932, au
canal français du Rhône au Rhin, les Ponts et Chaussées

ont dû tendre à le moderniser, pour passer des péniches
de 300 à celles de 600 tonnes, par l'installation de
tracteurs électriques sur voie Decauville, par la création
d'une meilleure alimentation d'eau provenant de Pill et

par une station de pompage à Dannemarie. Le canal
s'étant outillé, les Chemins de fer d'Alsace-Lorraine et,
de son côte aussi, la « Deutsche Reichsbahn » ont récupéré

une partie du trafic perdu, en consentant des prix
de transport plus intéressants. Si leur bénéfice par unité
baissait, la quantité augmentait. Par exemple à

Mulhouse, le charbon arrivait auparavant au port et était
transporté dans une trentaine d'usines, situées en pleine
cité, par wagons de marchandises à voie métrique de 5

puis de 10 tonnes de la Société anonyme des Tramways.
Le transport ayant été en partie retiré à l'eau au profit
du fer, les tramways durent construire des trucs pour
transporter les wagons de chemin de fer sur voie de

tramway. Mais le canal était un peu délaissé.

Il ne faut pas l'oublier, ce canal centenaire sillonne des

plaines et des terrains faciles, tandis que notre canal
transhelvétique emprunte une région de préalpes ; la

navigation sur les lacs ne peut s'appuyer sur le terrain
ferme des chemins de halage, partant, a devant elle
des frais de transport plus élevés.
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